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|Et tenez les Roues de l'Industrie 
Chéz-soi a Marcher

Préparez-vous pour le Congé et ta longue Fin 
de semaine Aujourd’hui et Vendredi.

'' A K
NOUVELLESLES POSSIBILITES AGRICOLES 

DANS NOTRE FUTUR EMPIRE DU NORD
isi . JCA

AGRICOLES
rxK

LaLa soupe aux pois — un problème
La soupe aux pois est un mets 

essentiellement / canadien qui 
jouiit d'une très grande faveur ;le 
petit pois blanc avec lequel se fait 
la soupe est l’une des récoltes les 
plus avantageuses que l’on puis­
se cultiver dans 'les régions où il j 
se plaît, mais une grande difficul­
té a surgi en oes dernières années ; 
c’est que, -pour certaines raisons 
que l’on n’explique pas encore,1 
les pois cultivés sur certaines ter­
res ne s’amollissent pas à* la cuis­
son. Le Service des céréales du 
Ministère fédé.al de l’Agriculture 
étudie actueMcment ce problème. 
On ne sait pas encore au juste si 
la difficulté est due à un défaut 
organique des plantes ou à l’état 
du sol. Le marché de Montréal 
absorbe à l’heure acutelle envi­
ron 135 charges de wagons de 
pois fendus par an, et tous les a- 
chats se font sur la base d’un es­
sai de''cuisson.

HERITAGE A RECLAMER
•HO

un cheval emprunté.
Aujourd’hui M. Caron possède 

350 acres de bonne terre, dont 100 
acres en culture, près de la ville 
de Kapuskasing. Il est bien logé.
Ses troupeaux sont bien établés.
Il vend dans la ville voisine les 
produits de sa ferme.

Cet établissement agricole vaut 
environ $15,000.

A part cela ses fils ont des lots 
qu’ils sont à défricher, quelques 
milles plus loin, à Lowther.

La famille Caron trouve et dit 
qu’il est facile pour des gens peu 
fortunés, de s’établir avantageu­
sement sur nos terres du Nord.

Ce que cette famille a accompli, 
n’importe queMe famille de culti­
vateur pourrait le faire, en y mêl­
ant la même ténacité, le même dé­
vouement.

Parmi les familles qui depuis 
neuf ou dix ans ont quitté nos 
campagnes pour la ville, canadien­
ne ou américaine, combien s’en

trouve-t-il . qui pourraient au­
jourd’hui montrer un avoir de 

$15,000. sans compter les terres 
ou les économies que peuvent a- 
voir les garçons, s’ils erf ont.

Autre aspect de la question qui 
a son importance. Combien d’en­
fants de cultivateurs canadiens, 
partis pour aller faire fortune en 
ville ou du moins y viv.ie hono­
rablement. y jouir du comfort, 
sont aujourd’hui sans travail,sans 
argent, et n’ayant plus la santé 
physique et le courage moral de 
sortir du bourbier où ils se trou­
vent? Ils voudraient partir, re­
tourner à la campagne, recommen­
cer leur vie. La ville les a ruinés 
financièrement, phyisiqu-emen : 
moralement.

Ces terres argileuses du Nord 
sont de qualité supérieure. Elles
nous appartiennent. Le gouver- I CÇ CI СРТІЛМС 
nement aide ceux qui les del"'!- ! ■»■ V LleLV I lUIlw 
chent pour leur propre bénéfice.
Chacune de nos familles possède 
là un héritage qu’eflle peut récla­
mer pour son établissement.

Les familles qui désirent avoir 
plus de renseignements sur leur 
héritage dans notre futur Emp’re 
du Nord, n’ont qu’à s’adresser au 
Service de Colonisation, Chemin 
de fer National du Canada, Mon­
tréal, P. Q.

>Pour les uns, pour ceux surtout 
qui ne les ont jamais visités, les 
plateaux d-e terre argileuse du 
nord des Laurentides sont inex­
ploitables pour y faire de la cul­
ture profitable. Pour d’autres, le 
nord est un pays inhabitable, 
presqu’irfaborcfaible. Le seul re­
venu qu’on en peut tirer, disent- 
ils, c’est la récolte des épinettes. 
Ils ajoutent : ces terres sont trop 
au nord ! Peut-on songer sérieu­
sement à récolter sur des terres 
situées à cette latitude ! Ces gens 
ignorent ou oublient que si le 
Canada est le pays qui exporte le 
plus de blé, c’est justement parce 
qu’il s’y récolte des centaines de 
millions de minots de blé, annuel­
lement, sur des terres canadiennes 
siuées encore plus au nord que 
celles de notre futur empire du 
nord des Laurentides.

Impossible de récolter an nord 
des Laurentides, disent les pes­
simistes !

Et pourtant, l’an dernier, à la 
ferme de Kapuskasing, le rende­
ment du blé garnet fut de 25 mi­
nots l’acre. Chez M. Cléophas 

Tremblay, cultivateur de Kapus­
kasing également, de la semence 
de deux minots de blé garnet on 
récolta trente cinq minots de blc 
dur No. 1. Les : en lements pour 
l’orge furent de 30 à 35 minots 
l’acre. Ces grains sont de qualité 
supérieure, recherchés pour les 
semences.

ilSpécial! Jeudi, Vendredi et Lundi Seulement
2&Г de bSavon

Naphta
barresP&G 10 35c faut
pour veut 

de c№’ y1
rUovs devez allaiter *" 

votre enfant ei possible. 
Maie ne risquez pas 
d’expérimenter toutes 
sortes d’aliments peu

Le Lait Eagle est Г ali­
ment infantile préféré 
depuis 1857. Entière­
ment pur et extrême­
ment digestible, il est 
toujours disponible 
chez les détaillants, 
quel que soit l’endroit 
que vous habitiez ou le. 
pays où vous alliez.
Livrets précieux, concernant Btbt, 
sur demanda. Utilisée le coupon.

Marmalade Ticklers 
aux Oranges

Garniture à tartes 
au citron

і
me і 
pass 
des I 
jour

...

« 14c :
’ La boîte La jarre

Rice Krispies Kellogg, le pqt 12c Leai 
dent 
1.----1BEURRE de PEANUT

HEINZ, grandeur 
medium ....... .......... .

SOUPE au POULET
Aylmer, avec riz 
la boîte ..............m CITROUILLE 

de choix, boîte 
grandeur 2r/2 ... 14c24c 14c I

2.—:
іboîtes

pour 25cViandes Clark en Jarre 3
3,—■m Progrès de l’industrie du cassage 

des oeufs
Le bulletin die 1929 du commer­

ce des oeufs et des volailles au 
Can aida, préparé parle Service de 
1 WciiHure de la Division fédé­
rale de l’industrie animale, signa­
le une augmentation croissante 
dans le cassage des oeufs pour le 
commerce des oeufs gelés.
1928, les üm|oortatioiis se chif­
fraient par 3.029,733 livres ; en 
1929 e’/es étaient tombées à 

560,061 livres, tandis que la con­
sommation s’était maintenue. On 
casse principalement les oeufs de 
qualité inférieure et i’1 en résulte 
un grand avantage pour le com­
merce.

LA CIE BORDBN, LIMITÉE 
140, St-Paul, ouest, Montréal 

Expédiera Lirmta do Bébé gratia à

PECHES AYLMER de 
choix, boîte
No. 2 ...................................

SARDINES Fairhaven 
dans l’huile,
2 boîtes .........................

t24cwÊÈk 4.—
Nom.

p.
EATON EATONIA 5.—і

Poudre à Pâte
Sans Alum, bte 1 lb

Café Me-Java 24c 6.—<frais moulu, la lbaux chemins. Llhon. M. Veniot 
a fait beaucoup pour la voirie 
mais le gouvernement actuel a 
mis en force mi programme plus 
élaboré comprenant la nécessité j 
de construire de meilleures rou­
tes. Depuis deux ans les routes 
ont stibi de grandes améliorations. 
L’an dernier le gouvernement a 
mis en force un programme plus 
élaboré comprenant la nécessité • 
de construire de meilleures rou­
tes. Depuis deux ans les routes 
ont subi de grandes améliorations. 
L'an dernier le gouvernement a 
dépensé $6,000,000 sur les routevS 
dont la moitié a été pour les rou-; 
tes secondairés.

Parlant des angents dépensés 
dans le comté de Madawaska, M. 
Robidoux fit une comparaison en­
tre l’argent dépensé de 1922 à 
1925 sons le régime Foster-Veniot 
et de 1925 à 1929 sous l’adminis­
tration Baxter.

Le gouvernement, dit-й, a don­
né une grande attention à l’agri­
culture, à la colonisation, et au 
a-patriement des nôtres. Il a nom­

mé M. Georges Poirier comme 
Inspecteur de rapatriement pour 
travailler à ramener les nôtres au

En
EATON 

Thé marque Family
7.—1EATONIA

Biscuits Mélangés
paquet 1 lb, 2 oz —.............

1

paquet de 1 lb amé
routC’est par douzaine que l’on 

pourrait citer des cas semblables 
bien que la récolte de l’an dernier 
ne fut pas abondante.

Le Nord nest pas un pays pour 
la cultu-e disent les pessimistes 

M. Adélard Caron, cultivateur 
de Kapuskasing dit autre chose. 
Il parle par expérience.

En 1921, avec ses neuf garçons 
pour richesse, il laissait la région 
de Sherbrooke et allait s’établir

FRUITS, VIANDES, LEGUMES DE CHOIX .
“Le

SPECIAL POUR SEMAINE 
DE L'EMPIRE 

1 pqt Biscuits Mavren
Soda, 15 oz .................
1 pqt Biscuits Marvan 
mélangés, 15 oz.......... ^

SPECIAL Sherl
Les Meilleurs Parfums 
* Poudres à Toilette 

sont à la
PHARMACIE RREAU

BANANES
і3 lbs pour

SUCRE GRANULE CE CE 
sac 100 lbs ................ 43.UJ

CAROTTES 
nouvelles la livre

BEURRE,
2 lbs pour 
Nouveaux CHOUX 
la livre ....................
OIGNONS des Ber 
mudes, la lb.......... ..

7q TOMATES fraîches, 3Qç «

75GS=“20e
LAITUE Iceberg
la pomme .............

П LAITUE en feuille
/G le pied .............

FRANKFURTS, lb 25c BOLOGNA, lb

i
chas:
VMtH
lach

sur une terre nouvelle à Kapus­
kasing, dans le no:d Ontarien.

Pour établir une grosse famil- 
^ le sur des terres neuves, quand 

on est sans le sou, ou commence 
comme on peut, compant sur la 
Providence. Sans argent, il faut 
faire du défrichement, se loger, 
acheter des animaux, des provi­
sions. Les trois repas viennent 
souvent, et quand on défriche il 
arrive

fSuite de la 1ère page) 
vincial la somme de $100,000. Il 
trouva aussi d’autres moyens de 
revenus sans avoir lecours à la 
taxe directe et depuis l’avènement 
du gouvernement Baxter, la pro­
vince ait lieu d’avoir d°s déficits 
annuels compte un surplus pour 
les derniers trois ans de $163,000. 
toutes dépenses payées.

Le gouvernement actuel aide 
aux parents en fournissant les li­
vres gratuitement aux élèves. Tl 
a augmenté les octrois aux hôpi­
taux et aujourd'hui 16 hôpitaux 
catholiques bénéficient de ces oc­
trois au lieu de 11 sous l’ancien 
régime. Et ces o-rtois ont doublés 
pour chacun.

T-° gouvernement depuis 1925 
a donné une attentio nspéciale

et h 
p7os< 
par 1

12c 1
C mit

22c
proie
sujet

J. E. LAFORCE.
que c’est quatre repas par 

jour qu’on dévore.
C’était la condition (’e la famil­

le d’Adcl-rd Caron, à son arri­
vée dans les plateaux argileux du 
noid des Laurentides.

jlhouwo^CONSOLATION...
—Dis donc, Jacques, tu as sept 

ans, n’est-ce pas?
—Oui, mon oncle.
—Tu sais que c’est l’âge de 

raison ?
—Je sais, je sais, 

ment que ce sera fini l’année pro­
chaine.

COCOANUTS, 2 pour .. 17c 
JAMBON Pic-Nic, lb .. 28c 
JAMBON Cuit, lb

fois I 
rois,
GUVn

“autt

pays.
M. Robidoux parle également 

des relations qui existe entre le 
gouvernement et la population 
française de la province. Il rap­
pel e le fait que l’opposition a mis 
de coté M. Dysa-rt pour le seul 
fait qu’il est catholique. On a ac­
cusé le gouvernement actuel d’ê­
tre hostile à la population fran­
cise. Celle-ci est aussi bien trai- 
é que sous le gouvernement Ve­
niot, puisque les conditions ne 
sont pas plus mauvaises. Dans les 
écoles le cours de français est 
aussi bon, même meilleur, puis­
qu’un cours a été préparé par les 

inspecteurs Doucet, Hébert et 
Daigle, M. Théo. Lejeune et Mlle 
Haché de Moncton.

L'Histoire du Canada du Père 
Bourgeois introduite dans les é- 

coles sous les administrations 
Hazen-Flemmmg-Clair’k, vient 
l’être revisée ; elle est maintenant 
ous presse et sera distribué aux 

,1è' es au prochain terme. Le gov­
ern ornent a reconnu à l’Univer­

sité St-Joseph les mêmes pouvoirs 
’es autres universités de la pro­
duce. 1___

M. Robidoux parle ensuite de la 
dette consolidée de la province et 
•onc ut qu’avec une augmentta- 

‘ ion de la dette publique de $!.- 
923,572, le gouvernement actuel 
a accompli des travaux pendant 
tuatre ans pour plus de $11,000,- 

900.

59c

Dès le début, M. Caron mit en 
pratique le proverbe : Aide-toi, le 
ciel t’aidera I

Il commença son travail avec

)Heureuse-
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J*]ON Y GAGNE À EMPLOYER LES PRODUITS MARTIN-SEN0URig m écrinms

pour toutes 
surfaces—

pour toutes

m
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fins—

l’aog—et on y gagne 
surtout pour les Granges 
et autres Bâtisses
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$4ZOo en Primes
Aux Fermiers du 

Nouveau-Brunswiek

voilePour lee granges, étables, silos, clôtures— 
pour toutes les surfaces exposées aux at­
taques du soleil, de la pluie, de la neige, 
de la gelée. Ce sont des choses qui vieillis­
sent prématurément sans la protection 
d’une peinture durable et capable de 
résister aux assauts des intempéries.

Voici un produit spécialement désigné 
pour cette fin; il est fait du meilleur oxyde 
rouge anglais, mélangé en des proportions 
scientifiques et moulu très fin dans des 
machines modernes. C’est une peinture 
rouge qui reste rouge longtemps, suppor­
tant merveilleusement les intempéries—■ 
une peinture qui évite des réparations 
onéreuses et conserve aux bâtisses cette- 
apparence de propreté et d’ordre 
si désirable.

camp
dans
sage

m
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N OFFRANT des primes en argent par l'int.rmédiaire de la 
Division des Sols et des Récoltes le département d’Agricul- 

ture du Nouveau-Brunswick désire aider et encourager les cultiva­
teurs

E où !'<ip
moua 
me cm .Щ

1. A utiliser les récoltes dans i’allimentatlon ces animaux 
afin d’augmenter leur stabilité et leur confiance dans 
l’agriculture.
lions supplémentaires du bétail laitier, afin de diminuer

2. A cultiver les plantes-racines et d’ensi'age pour les ra­
ie coût de production et d’augmenter es p ofits.

3. A cultiver du grain pour la semence.
Le trèfle, les. racines et l'avoine sont trois a'iments facile à cultiver 

qui sont d’une grande nécessité dans l'élevage et dans l’amé­
lioration et le maintien de la fertilité du sol.

$2500 sont offerts en primes pour la culture des Plantes- 
racines et Fourrages veils.

$1700 sont offerts en primes pour la culture du grain de 
semence.

La Meilleure Culture par les Plantes-racines, les fourrages verts et le 
grain de semence.

Pour plus de détails écrivez à la Division des Sols et Récoltes.

KJ
à la
exam

і
L’orateur en terminant félicite 

’rs candidats et prédit pour l’hon 
M. Léger une grande victoire dans 
e comté de Westmorland.

Son honneur le, maire Cormier 
emercie l'assistance de sa bonne 

attention. Il félicite la population 
du comté de savoir écouter les o- 
raleurs Rendant les campagnes 
politiques sans leur causer d’en­
nuis. Il recommanda aux électeurs 
de continuer ainsi, d’écouter at­
tentivement lors même qu’ils ne 
partageront par ke idées émises 
et de voter selon leur conscience, 
comme ils ont fait dans le passé, 
ce dont il les félicite.

DATE D’ELECTIONS 
On s’accorde à dire que les é- 

lections provinciales auront lieu 
à brève échéance. La rumeur qui 
sembfe saccuéditer de jour en 

jour veut qu'dles aient lieu le 20 
iuin. De toute nécessité, dit-on, 
il faut qu’elles aient lieu avant le 
23 juin date à laquelle s’ouvrira k 
camp de’ntrainement militaire à 
Sussex.

vou$Pour la protection et l’appa­
rence, on y gagne certaine­
ment à employer la Peinture 
Bed School-House.

de toy Z sent
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1Produits Martin-Senour, pour touteя 
gurfaces, vendu» par ЩШ 1 teur

-FRASER COMPANIES 
LIMITED 

Edmundston, N. B.
D. J. LONG, —

« — Clair, N. B.
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SPECIAL!
MARINADES McCready, su­
crées dans la moutarde, 
le gallon ...:........ ........................

Le Bureau de Comman­
des par Malle

est à votre service pour 
vous aider à préparer vo­
tre ordre.Sauvez du temps 
évitez les frais d’envoi et 
hâtez la livraison en don­
nant votre commande à 
notre bureau.SM:
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